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Introduction     

Profil de lôesp¯ce 

La Paruline du Canada (Cardellina canadensis) est un petit oiseau chanteur actif dont le 

dos est gris ardoise, le ventre, jaune vif et le tour des yeux, dôune couleur blanch©tre 

distinctive. Les mâles arborent un collier de larges stries noires, qui sont moins prononcées 

chez les femelles et les jeunes individus. Cette espèce migratrice sur de longues distances 

est insectivore et d®pend dôune v®g®tation dense du sous-étage pour se nourrir et 

sôabriter1,2. Elle niche sur le sol forestier, ou à proximité de celui-ci, habituellement dans 

des bosses moussues ou sous des masses racinaires, des fougères ou dôautres ®l®ments sur 

le sol3,4. Son aire de nidification sô®tend depuis lôest de la Colombie-Britannique jusquô¨ 

la Nouvelle-Écosse, en passant par le sud du Canada et la région des Grands Lacs, et longe 

aussi les hautes terres appalachiennes vers le sud, depuis la Nouvelle-Angleterre jusquôau 

nord de la Géorgie. La Paruline du Canada hiverne dans le nord-ouest de lôAm®rique du 

Sud, principalement dans les contreforts des Andes et ¨ lôest de ceux-ci5. 

La forêt septentrionale de 

lôAtlantique du Canada 

englobe la partie canadienne de 

la région de conservation des 

oiseaux (RCO) 14, qui englobe 

la Gaspésie et le sud du fleuve 

Saint-Laurent au Québec, le 

Nouveau-Brunswick, la 

Nouvelle-Écosse et 

lôĊle-du-Prince-Édouard.   

Dans cette région, la Paruline 

du Canada se trouve souvent 

dans les forêts décidues et 

mixtes, humides à détrempées, comportant un sous-®tage dense dôarbustes ou de feuillage 

de fougères, des ouvertures dans le couvert, des perchoirs émergents que les oiseaux 

utilisent pour chanter et des sols inégaux couverts de débris ligneux6,7. Les terres humides 

boisées, les bordures de tourbières, les fourrés riverains et les petites zones de suintement 

entre les peuplements forestiers en milieu sec fournissent de lôhabitat convenable à cet 

insectivore, tout comme les espaces entre les cultures en régénération et les ouvertures 

naturelles dans le couvert des forêts humides. Les besoins de lôesp¯ce en mati¯re dôhabitat 

dans la majeure partie de cette région ont certaines similitudes avec ceux des individus du 

nord-est des États-Unis, où les Parulines du Canada sont plus abondantes dans les forêts 

décidues et mixtes humides qui comportent des ouvertures du couvert8,9, des perchoirs 

exposés pour le chant et des sols inégaux couverts de débris ligneux4,6,10. Les aires de 

nidification se composent souvent de groupements11, qui consistent en plusieurs couples 

Densité de la population prévue de Parulines du Canada dans la 

for°t septentrionale de lôAtlantique au Canada en 2012, allant de 

faible à élevée.48 

Densité de la population prévue de Parulines 

Élevée 

Faible 



 

2 

 

nicheurs relativement près les uns des autres. Dans la partie canadienne de la RCO 14, les 

Parulines du Canada arrivent habituellement pendant les deux dernières semaines de mai 

et partent vers leurs aires dôhivernage ¨ la fin dôao¾t12. 

Préoccupations concernant le statut et la conservation 

La Paruline du Canada est inscrite 

comme étant une espèce menacée 

au Canada en vertu de la Loi sur 

les espèces en péril13 et une espèce 

nécessitant grandement des 

mesures de conservation dans 

pratiquement tous les États des 

États-Unis où elle se reproduit. À 

lô®chelle provinciale, elle est 

inscrite comme étant en voie de 

disparition en Nouvelle-Écosse14, 

comme menacée au 

Nouveau-Brunswick15 et comme 

esp¯ce susceptible dô°tre d®sign®e 

menacée ou vulnérable au Québec16. NatureServe lui a accordé la cote S3B (peu commune, 

reproduction) en Nouvelle-Écosse et au Nouveau-Brunswick, S2M (en péril, migration) à 

lôĊle-du-Prince-Édouard et S3S4B (peu commune à répandue, reproduction) au 

Québec17,18. Les populations de Parulines du Canada dans la RCO 14 connaissent des 

d®clins dôen moyenne 4,2 % par année depuis 1970 et de 2,9 % par année depuis 2005, et 

les déclins les plus marqués se produisent au Nouveau-Brunswick19. 

Les d®clins pourraient partiellement sôexpliquer par le faible taux de survie des individus 

pendant leur première année de vie20, particuli¯rement dans les aires dôhivernage où 

lôexploitation agricole cause une importante perte et la fragmentation des forêts. La 

Paruline du Canada fait également face à un risque relativement élevé de mortalité en raison 

de collisions avec des bâtiments pendant la migration21. Les menaces qui pèsent sur 

lôhabitat de reproduction varient selon les r®gions, mais englobent la perte dôhabitat boisé, 

la dégradation des terres humides boisées et le broutage excessif du sous-étage par les 

cerfs5. Les effets de ces facteurs sur les populations de Parulines du Canada dans la forêt 

septentrionale de lôAtlantique demeurent inconnus. On ignore également la manière dont 

lôam®nagement forestier a influencé les populations régionales.  

La Paruline du Canada fait lôobjet de mesures de protection en vertu de la Loi sur les 

espèces en péril13, qui indique que personne ne doit tuer, blesser, harceler, capturer ou 

prendre un individu ni endommager sa résidence (c.-à-d. le nid) ou son habitat essentiel 

(sôil est d®signé comme tel). Le Programme de rétablissement de la Paruline du Canada 

Tendances en matière de population de la Paruline du 

Canada, 1966-2012.49 

Changement en pourcentage par année 

Moins de 

Plus de 

http://www.sararegistry.gc.ca/document/default_f.cfm?documentID=2730
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(Cardellina canadensis) au Canada du gouvernement fédéral comporte de plus amples 

renseignements sur les questions relatives ¨ la quantit® et ¨ la qualit® de lôhabitat.  

Objectif des lignes directrices 

Les pr®sentes lignes directrices sur la gestion de lôhabitat visent ¨ d®crire les conditions et 

les processus pouvant être bénéfiques à la Paruline du Canada et ¨ dôautres esp¯ces 

indigènes qui dépendent dôhabitats semblables dans la principale région dôint®r°t (voir le 

tableau 1 pour une liste des espèces connexes). Nous espérons que les gestionnaires de 

terres publiques et privées, les professionnels de la foresterie et les planificateurs de la 

conservation trouveront les lignes directrices utiles dans lôatteinte de leurs objectifs 

dôintendance.  

Les approches efficaces ¨ lô®gard de la conservation de la Paruline du Canada et des 

esp¯ces connexes varient dans lôensemble de la r®gion, selon les utilisations prédominantes 

des terres, les menaces pesant sur les espèces et les priorités en matière de gestion des 

espèces sauvages. Compte tenu de cette hétérogénéité, les lignes directrices offrent diverses 

strat®gies de conservation et dôam®nagement des for°ts qui peuvent être appliquées de 

manière sélective en fonction des objectifs locaux en matière de connaissances et 

dôintendance. Nous avons divisé les sections des lignes directrices en deux groupes : celles 

qui visent les écosystèmes forestiers humides et pauvres, et celles qui visent les habitats en 

milieu sec. En général, la préservation des forêts pourrait être efficace pour assurer la survie 

des populations de Parulines du Canada sur de grandes étendues qui comportent les forêts 

mixtes et décidues humides, la structure verticale du couvert et la complexité des sols 

nécessaires. Des stratégies axées sur les récoltes seront probablement plus utiles dans les 

régions o½ lôam®nagement forestier est actif, particulièrement les grands espaces qui 

englobent des habitats en milieu sec et/ou des terres humides boisées. Dans ces régions, les 

gestionnaires peuvent sôassurer que lôhabitat convenable pour la Paruline du Canada prend 

de lôexpansion ¨ mesure que lôhabitat plus ancien vieillit ou est éliminé en raison des 

récoltes. 

Le rapport résume notre meilleure compréhension de la façon dont le paysage et les 

éléments des peuplements sont li®s ¨ lôabondance des Parulines du Canada dans la forêt 

septentrionale de lôAtlantique. Toutefois, peu dô®tudes ont port® sur la qualit® de lôhabitat 

de la Paruline du Canada ou la r®action de lôesp¯ce ¨ lôam®nagement forestier dans les 

provinces de lôest. Les descriptions des conditions voulues et des pratiques recommandées 

découlent grandement des recherches effectuées dans les régions adjacentes 

(principalement les États du nord de la Nouvelle-Angleterre, le Vermont, le New 

Hampshire et le Maine). Nous appelons à la prudence dans lôapplication des lignes 

directrices dans les régions pour lesquelles il existe très peu de données empiriques (p. ex. 

lôÎle-du-Prince-Édouard et le Québec), et nous proposons que le présent document soit 

périodiquement mis à jour afin de refléter les nouvelles connaissances.  

 

http://www.sararegistry.gc.ca/document/default_f.cfm?documentID=2730
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Où créer et maintenir lôhabitat  

Caractéristiques du paysage 

Les efforts visant à conserver lôhabitat 

de la Paruline du Canada doivent être 

axés sur les écosystèmes forestiers qui 

sont susceptibles de maintenir des 

conditions convenables au fil du temps, 

particulièrement les zones mal drainées 

où les sols saturés et les eaux stagnantes 

favorisent la dominance des arbustes 

dans de lôhabitat boisé ayant un couvert 

forestier ouvert. Les couverts des forêts 

riveraines et des terres humides sont 

fréquemment perturbés par les activités 

des castors et par la mortalité et le 

déracinement subséquent des arbres 

dont les racines sont peu profondes, ce qui crée des ouvertures dans le couvert et favorise 

la croissance dôun sous-étage arbustif dense qui fournit un refuge pour la nidification et 

lôalimentation. De plus, les marécages et les forêts riveraines abondent en insectes volants 

qui servent de nourriture aux adultes reproducteurs et à leurs petits.  

Les paysages gérés pour les produits 

forestiers, entre autres valeurs, peuvent 

®galement fournir de lôhabitat ¨ la 

Paruline du Canada. Un régime de 

récolte bien planifié peut garantir un 

approvisionnement continu et 

dynamique sur le plan spatial de jeunes 

forêts qui peuvent offrir les 

caract®ristiques dôhabitat dont lôesp¯ce 

a besoin, si les effets de la 

fragmentation sont limités. Une 

industrie viable des produits forestiers 

pourrait également assurer une 

protection contre le développement 

agricole, résidentiel et urbain, qui a 

d®grad® lôhabitat de reproduction dans 

les régions les plus densément 

peuplées, particulièrement dans le 

nord-est des États-Unis. 

Emplacements de Parulines du Canada (cercles jaunes) 

défendant des territoires de reproduction près de récentes 

coupes à blanc (~2-5 ans) dans le sud-ouest de la 

Nouvelle-Écosse. Données de Cindy Staicer, Université 

Dahousie; carte de base © ESRI 2014 

 Habitat de la Paruline du Canada sur lôisthme de 
Chignecto en Nouvelle-Écosse, près de Pugwash. 

Le sous-étage arbustif dense caractéristique dans les 

ouvertures du couvert, parmi de petits arbres, offre 

un abri idéal pour la nidification et lôalimentation. 

Photo de Conservation de la nature Canada. 
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Les approches sylvicoles à la 

gestion de lôhabitat sont mieux 

adaptées aux grandes propriétés 

industrielles et aux terres de la 

Couronne lou®es aux fins dôactivit®s 

forestières. Elles présentent 

lôoccasion de maintenir les 

conditions voulues dans les 

principales unités de gestion. Les 

boisés et les réserves forestières 

peuvent jouer un rôle 

complémentaire sôils contribuent au 

maintien de lôint®grit® des terres 

humides et de la couverture 

forestière dans la région.  

La configuration du paysage semble être importante pour la Paruline du Canada. Les taux 

dôabondance et dôoccupation sont positivement li®s ¨ la superficie et ¨ la continuit® des 

forêts22ï24, même si la superficie minimale nécessaire demeure inconnue. Dans la majeure 

partie de cette région, la Paruline du Canada privilégie les paysages comportant plus de 

50 % de couverture forestière25, particulièrement dans les régions qui comptent des 

secteurs bois®s dôau moins 400 hectares24. Toutefois, au Québec, une étude a permis de 

conclure que la Paruline du Canada utilise des peuplements qui comportent un couvert 

forestier dôau moins 80 % ainsi quôune forte couverture de gaules26. Une autre étude, 

effectuée dans le nord-est des États-Unis, a permis de découvrir que dans les cas où la 

Paruline du Canada utilise des zones humides, elle est plus susceptible de vivre dans de 

petites terres humides boisées que dans de grandes terres humides ouvertes ou des terres 

humides boisées et isolées en raison du développement. De plus, les marécages boisés 

ayant des bordures hétérogènes et de longs périmètres irréguliers semblaient offrir une plus 

grande valeur dôhabitat que ceux ayant des limites simples22. 

Les produits cartographiques connexes, Spatial Management Planning for Canada 

Warbler in the Atlantic Northern Forest (distribué par Nature Canada et BAM), fournissent 

un aperçu des possibilités de conservation et de gestion. Ces produits cartographiques 

présentent en détail deux principaux scénarios : lôun pour les zones visées par la 

préservation des forêts, et lôautre, pour les zones faisant lôobjet dôun am®nagement forestier 

actif. Ces scénarios aideront les utilisateurs à cibler les zones nécessitant des interventions 

en mati¯re de gestion ainsi quô¨ ®viter les répercussions sur les grands centres de 

populations de Parulines du Canada. Nous encourageons les gestionnaires et les 

propriétaires de terrains boisés à télécharger ces produits et à évaluer leur pertinence pour 

leurs propres propriétés foncières. 

Les arbustes, les gaules et les petits arbres décidus 

(hauteur de 2-6 m) fournissent un abri idéal à la Paruline 

du Canada pour la nidification et lôalimentation dans un 

peuplement mature. Photo de Ben Kimball. 

http://naturecanada.ca/what-we-do/bird-conservation/canada-warbler/
http://www.borealbirds.ca/index.php/species-at-risk
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Conditions dôhabitat voulues 

Composition des forêts 

La composition de lôhabitat de 

la Paruline du Canada a fait 

lôobjet de recherches inégales 

dans la forêt septentrionale de 

lôAtlantique (voir la carte à 

droite), mais de plus en plus 

dô®tudes semblent indiquer une 

certaine variation dans son 

association avec lôhabitat dans 

lôensemble de la r®gion. Dans 

la majeure partie du Canada 

atlantique, lôesp¯ce se trouve 

dans des zones humides, 

notamment des marécages, des 

marais et des tourbières boisés. 

À des altitudes plus élevées, 

lôesp¯ce utilise ®galement des 

pentes dô®boulis et des zones 

de suintement en milieu sec au 

sein de peuplements de feuillus. Pour lô®laboration des pr®sentes lignes directrices, nous 

nôavons pas ®t® en mesure de trouver des ®tudes et des donn®es convenables sur le Cap-

Breton (N.-É.), la Gaspésie, le sud du Saint-Laurent (Québec) ou lôĊle-du-Prince-Édouard 

(m°me si nous manquons dô®l®ments de preuve concernant lô®tablissement de populations 

reproductrices ¨ lôĊle-du-Prince-Édouard). Côest pourquoi nous recommandons que les 

présentes lignes directrices soient interprétées avec prudence et indiquons quôelles 

pourraient ne pas convenir dans les zones pour lesquelles il nôexiste aucun renseignement 

quantitatif ou qualitatif (voir la carte). Plus particulièrement, les utilisateurs devraient faire 

preuve de prudence dans la partie intérieure du nord-est de la Gaspésie, au Québec, qui 

représente la frontière entre la forêt des Grands Lacs et du Saint-Laurent et la forêt 

acadienne ainsi que dans toute zone forestière boréale ou hémiboréale de la RCO 14. Dans 

la partie continentale de la Nouvelle-Écosse, la Paruline du Canada niche dans les 

ouvertures du couvert humide de forêts mixtes composées en grande partie dô®pinettes 

noires, dô®rables rouges et, dans une moindre proportion, dô®pinettes rouges et de sapins 

baumiers. Les esp¯ces dôarbustes comprennent lôaulne rugueux, la viorne cassinoïde, le 

polystic des rochers, le rhododendron du Canada et/ou le houx verticillé avec un sous-étage 

dôosmonde cannelle et de sphaigne. Lôhabitat de la Paruline du Canada se trouve 

principalement dans les écosites 4, 8 et 12 de la classification des écosystèmes forestiers 

Carte illustrant les données accessibles sur lôhabitat de la Paruline 

du Canada dans les écorégions canadiennes de la forêt 

septentrionale de lôAtlantique ainsi que des sites aux États-Unis 

pour lesquels des données quantitatives sont accessibles. 

Associations d'habitat par écorégion 

Type dôinformation 

Quantitatif (travaux publiés, theses, rapports) 

Qualitatif (description de l'habitat, photos) 

Aucune disponsible 

Région de conservation des oiseaux 14 
14région de 

conservation des 

oiseaux 

sites d'étude aux États-Unis 
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de la Nouvelle-Écosse6. Lôesp¯ce 

se trouve rarement dans des 

marécages occupés par le thuya 

occidental dans le sud-ouest de la 

Nouvelle-Écosse et au 

Nouveau-Brunswick.  

Dans le sud du 

Nouveau-Brunswick, la 

composition v®g®tale de lôhabitat 

de reproduction de la Paruline du 

Canada est semblable à celle de la 

Nouvelle-Écosse, mais comporte 

davantage de sphaigne et moins 

dôosmonde cannelle. Un sol 

dénudé a été observé à certains 

endroits ainsi quôune pr®valence de régénération de sapins baumiers. Dans certaines 

régions du Nouveau-Brunswick et de lôĊle-du-Prince-Édouard, lôesp¯ce utilise des terres 

humides plus calcaires, y compris des zones de suintement dans les milieux secs occupés 

par des feuillus, notamment des bouleaux jaunes et des frênes noirs. Au Québec, la Paruline 

du Canada utilise davantage les zones de suintement en milieu sec que les forêts humides, 

ainsi que les peuplements forestiers en régénération, bien que les données à ce sujet soient 

rares. 

Toutefois, aucune donnée sur la productivité de la Paruline du Canada nôest accessible pour 

la partie canadienne de la for°t septentrionale de lôAtlantique, et de plus amples recherches 

sont nécessaires pour combler ce manque de données. Cependant, les recherches effectuées 

dans les États adjacents indiquent que la Paruline du Canada choisit son habitat davantage 

en fonction de la structure du sous-étage que de la composition des espèces végétales10,27.  

Sous-®tage dôun site de nidification de la Paruline du Canada dans le 

sud du Nouveau-Brunswick, montrant des débris ligneux, de la 

sphaigne et un sol bosselé. Les mâles choisissent des perchoirs 

proéminents pour la parade nuptiale, tandis que les femelles 

construisent les nids dans des bosses couvertes de mousse, des 

masses racinaires ou dôautres ®l®ments du couvert forestier. Photo par 

Amélie Roberto-Charron. 
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Structure de la forêt 

Dans cette région, la Paruline du 

Canada sélectionne les forêts à 

structure complexe qui présentent un 

couvert troué ou partiellement ouvert 

où elle trouve des perchoirs bien 

visibles surplombant un sous-étage à 

feuillage dense et un tapis 

irrégulier6,28,29. La Paruline du Canada 

utilise les forêts humides non 

exploitées ainsi que les forêts mésiques 

en régénération et les forêts en terrain 

élevé ayant fait lôobjet de r®coltes 

équiennes ou de coupes 

partielles1,4,8,9,30ï34. 

Les éléments qui contribuent à la 

complexité de la structure diffèrent 

quelque peu selon la région, le relief et 

le type de forêt. Bien que les études 

citées ont pour la plupart été réalisées à 

lôext®rieur de la portion canadienne de 

la RCO 14, les conditions qui y sont 

décrites correspondent généralement 

aux descriptions qualitatives de 

lôhabitat de la Paruline du Canada dans 

la for°t septentrionale de lôAtlantique 

(sauf au Québec; il est toutefois 

possible que ces lignes directrices 

sôappliquent davantage aux zones 

forestières à érable à sucre et à tilleul).  

De façon générale, dans le cas des 

forêts humides matures et des forêts en 

régénération situées en terrain élevé, 

nous recommandons la structure 

ci-dessous. 

¶ Hauteur du couvert forestier (strate 

arborescente) : < 16 m 6,10,27,35. 

¶ Couverture forestière (strate 

arborescente) : 5-85 % 6,8,9,32,34ï36. 

Paruline du Canada mâle sur un perchoir, chantant pour 

la parade nuptiale, au Québec. Photo: Carl Savignac. 

La Paruline du Canada construit son nid dans les zones où 

il y a une densité élevée de débris ligneux au sol et une 

couverture végétale importante servant dôabris. Photo : 

Michael Williams. 

Dense couvert arbustif dôaulne blanc (Alnus incana subsp. 

incana) dans lôhabitat de la paruline du Canada, dans le 

centre-sud de la Nouvelle-Écosse. Photo : Cindy Staicer. 






























